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Jean Nicolas Watrin 86/118 

né 2 avril 1756 à Metz (57)  le 30 octobre 1839 à Metz (57) 
fils de Nicolas Watrin (17..-<1794) 172/236 et de Marguerite Diagre (17..-<1794) 1735/237 

 
il épouse 1)...........le 13 janvier 1778 à Metz (57). 

Suzanne Lagarde 
née le 2 janvier 1755 à Metz (57)  le 26 août 1793 à Metz (57) 

 
il épouse 2).... le 14 décembre 1794* à Metz (57) 

Anne Hocquard 87/119  
née le 14 mai 1765 à Metz (57)  le 29 décembre 1813 à Metz (57) 

fille de Pierre Hocquard (17.. - < 1794) 174/238 et Catherine Bertin (17..- <1782) 175/239 
 

elle avait épousé  a)   le 27mai 1784 à Metz (57) 
Pierre Schneider  

né en 1755 à Metz (57) ? ou à Douderense (?), diocèse de Tève (Trève ?)  en 18..,  
fils de Johannes Schneider (17.. - > 1784) et de Maria Anna Ivongflik (17.. - > 1784) 

(divorce enregistré le 6 août 1794*) à Metz (57) 

¤ Jean Nicolas Watrin est connu parmi ses descendants sous le sobriquet  
du "grand-père aux 32 enfants". 
En fait, on ne lui connaît que 20 enfants, issus de deux mariages successifs. 
* Entre 1793 et 1805, c'est le calendrier révolutionnaire qui est officiellement utilisé en France.  
Son usage se généralise en province en 1794. Les dates figurant sur l'état civil sont donc respectivement : 
le 24 frimaire an III = le 14 décembre 1794 et le 19 thermidore an II = le 6 août 1794. 

01) 01) Charles Nicolas Watrin (17.06.1780 - . . . 18.. ) 42/58a  
01) il épouse le ... 08.1833 Rosalie Adèle Rossignol  
02) Simon Pierre Watrin (01.07.1781 - . . . )  
03) Jean Baptiste Watrin (08.10.1782 - . . . )  
04) Marguerite Jeanne Watrin (14.04.1784 - . . . )  
05) Marie Antoinette dite Marie Anne Watrin (13.06.1785 - > 1834) 43/59e 
06) Jean Nicolas Watrin (18.01.1787 - . . . 18.. ) 42/58f 
07) Jean Baptiste Watrin (09.02.1788 - . . . ) 
08) Pierre Watrin (15.02.1789 - . . . )  
09) Simon Pierre Watrin (07.05.1791 - . . . )  
10) Marie Watrin (30.07.1793 - . . . 18.. ), célibataire 42/58j 

11) Suzanne Watrin (24.05.1796* - . . . )  
12) Françoise Félicité Watrin (25.05.1797* - . . . 18.. ) 43/59 l  
12) elle épouse le 25.11.1829 Nicolas Michel Stolz (~1786 - 18.. ) 
13) Jean Nicolas Watrin (25.05.1798* - . . . 18.. ) 42/58m  
14) Anne Adélaïde Watrin (29.10.1800* - 21.07.1871) 43/59  
14) elle épouse le 28.11.1826 Prosper Leduc (31.11.1799* - 15.03.1866) 42/58  
15) Adèle Glossinde Watrin (28.02.1802* - . . . 18.. ) 43/59 o 
15) elle épouse le 22.12.1830 Pierre Nicolas (19.05.1798* - . . . 18.. )  
16) Jean Baptiste Léon Watrin (17.01.1803* - . . . 18.. ) 42/58f 
17) François Auguste Watrin (29.09.1804* - . . . 18.. ) 
18) Jean Baptiste Victor Watrin (20.02.1807 - . . . 18.. )  
19) Jean Nicolas Auguste Watrin (18.02.1808 - . . . 18.. ) 
20) Adèle Joséphine Watrin (23.05.1810 - . . . 18.. ), religieuse 43/59t 

* Soit, selon le calendrier en court : .24.05.1796 = 25 floréal an IV,. 25.05.1797 = 26 floréal an V,. 25.05.1798 = 26 floéal an VI,  
   29.10.1800 = 7 brumaire IX,. 31.11.1799 = 10 brumaire an VIII,. 28.02.1802 = 9 ventôse an X,. 19.05.1798 = 30 floréal an VI,  
   17.01.1803 = 27 nivôse an XI,. 29.09.1804 = 7 vendémiaire an XIII.                                                                                             

1) Enfants
de Jean Nicolas Watrin

et de Suzanne de la Garde
(tous nés à Metz) :

2) Enfants
de Jean Nicolas Watrin

et de Anne Hocquard
(tous nés à Metz)

     Les 2 premiers enfants 
     sont déclarés à Metz  
     dans la 4 e section,  
     les suivants dans la 3 e  
     et les 3 derniers dans la 2 e 

¤ Jean Nicolas Watrin est né à Metz. 
Il est baptisé le 3 avril 1756, le lendemain de sa naissance, dans l'église 
paroissiale de St Livier. 
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Rien ne prouve cependant que Jean Nicolas Watrin soit lui aussi un 
accapareur, qu'il se "soit fait du blé" sur le dos du pauvre monde ou qu'il ait 
spéculé à des fins personnelles sur le ravitaillement de Metz. Ni même que la 
période troublée de la Révolution lui ait laissé le loisir d'accroître sa fortune. 

Metz est une ville de garnison. Les affaires que traite Jean Nicolas pour se 
procurer du grain lui ont permis de mettre en place tout un réseau de relais. 
Ce qui explique qu'il soit nommé "agent général des transports militaires", 
poste particulièrement important et périlleux au moment de la Terreur, quand 
"la Patrie est en danger" et les armées coalisées aux frontières, prêtes à 
envahir la France.  Pour éviter d'être taxé de royalisme, alors que la Terreur 
est à l'ordre du jour, il fait modifier, sur les registres, le prénom de son 5 e 
enfant, qui de Marie Antoinette devient Marie Anne. C'est dans ce contexte 
d'incertitude que Jean Nicolas perd son épouse, Suzanne Lagarde. 

¤ Le citoyen Watrin ne porte pas le deuil trés longtemps. Quatre mois après le 
décès de Suzanne, il s'unit avec une de ses voisines*, Anne Hocquard (ou 
Hocard, comme elle l'orthographie elle-même), par une froide journée d'hiver, 
devant l'officier d'état civil de la 4e section. C'est un mariage républicain. 
D'abord parce que l'on est en pleine Terreur, et que les églises qui n'ont pas 
été fermées sont devenues des Temples de la Raison. Mais aussi parce que 
Anne est une divorcée. La jeune femme a 29 ans, 10 de moins que son 
époux. 

** Anne Hocquard habite, 
....comme Jean Nicolas,  
....place de la Liberté  
....(ex-place St Louis). 

 
Signatures   

de Jean Nicolas Watrin ..
et de Anne Hocquard  . 

sur le registre de mariage..

 
 

¤ Native de Metz, Anne s'était mariée avec un certain Pierre Schneider. Mais 
le couple ne s'entend pas et il se sépare. Depuis 1792 le divorce est légal, 
soit par consentement mutuel, c'est le plus rapide, soit "pour cause 
d'incompatibilité d'humeur et de caractère", solution un peu plus longue à 
laquelle ils ont recours, aucune conciliation n'étant possible pour réunir les 
deux époux. Une troisième cause peut être admise, l'émigration hors de 
France de l'un des conjoints, mais ce n'est pas le cas ici. 

¤ Le divorce est prononcé le 19 thermidor (6 août) précédent ce 24 frimaire 
an III (14 décembre 1794). Anne Hocquard n'a pas non plus attendu très 
longtemps pour se remarier. Il faut tout faire très vite en ces années 
troublées. On n'est jamais sûr du lendemain, il faut saisir la vie à pleines 
mains. 

C'est peut-être ce remariage civil avec une divorcée qui est à l'origine de la 
tradition familiale, controversée, qui prétend que Nicolas Watrin est d'origine 
protestante. 

¤ Ils s'installent dans le logement de Nicolas, à Metz. La place a simplement 
changé de nom. De place St-Louis, elle est devenue place de la Liberté. 

¤ Anne, par son mariage, se retrouve à la tête d'une famille déjà nombreuse, 
4 enfants au moins, 10 au plus, sans compter ceux qu'elle a peut-être de son 
premier mariage dont la tradition n'a pas conservé la mémoire ? 


